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Avranches – Place Saint-Anselme,
site Tabur
Opération préventive de diagnostic (2016)
Jean Brodeur
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 La municipalité d’Avranches a fait démolir, il y a quelques années, un vaste entrepôt de
l’entreprise « Tabur ». Le nouvel espace ainsi créé est devenu un parc de stationnement
sous le  nom de place Saint-Anselme.  Un projet  de transformation de l’ensemble du
quartier a conduit à une demande de diagnostic archéologique sur ce lieu faisant face à
l’église Saint-Gervais. Cette opération s’est déroulée du 23 mai au 10 juin 2016.
2 La prescription du service régional de l’Archéologie visait à définir le potentiel du sous-
sol en termes de vestiges, leur nature, chronologie et état de conservation sachant que
la ville médiévale s’est développée à l’emplacement de la probable capitale de cité des
Abrincates. Avranches antique bénéficie d’une bonne monographie parue en 2010 qui
donne  l’état  des  connaissances  acquises  par  son  auteur,  Daniel  Levalet  qui  a  suivi
méticuleusement les travaux sur la ville durant une quarantaine d’années, et conduit
plusieurs fouilles, notamment sur la place Saint-Anselme en 1988.
3 Deux tranchées ont été implantées au nord de la rue Saint-Anselme, suivant l’axe est-
ouest, longitudinalement à la place. Elles ont été augmentées pour la première de deux
ramifications perpendiculaires, la deuxième a été portée jusqu’au tracé supposé d’un
cardo repéré  au  nord  par  Daniel  Levalet.  Bien  que  limitées  en  taille,  ces  deux
excavations  ont  permis  d’appréhender  le  développement  urbain  d’Avranches  de
l’Antiquité à l’époque moderne.
4 Ainsi, le cardo a bien été retrouvé à son emplacement supposé, à l’extrémité orientale
de  la  tranchée 2,  confirmant  l’existence  d’une  trame  viaire  urbaine  orthonormée
presque  parfaitement  orientée  nord-sud  et  est-ouest.  Cependant,  seule  la  bordure
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occidentale de cette voie a pu être aperçue, l’opposée étant en dehors de la surface
sondée.  Par  contre,  une  coupe  perpendiculaire  à  l’axe  et  un  sondage  profond  ont
permis de suivre la succession des différents niveaux de roulement. Ce sondage, très
exigu, a mis en évidence une base de solin en pierres sèches, calée dans le substrat, déjà
orientée comme le futur cardo, bien que très en dessous de la voirie du Haut-Empire.
L’absence de mobilier dans cet horizon ne permet malheureusement pas de préciser la
chronologie.  Le plus ancien élément recueilli  dans les  niveaux sus-jacents  n’est  pas
antérieur aux années 10 av. J.‑C.
5 La  préexistence  d’une  autre  trame,  peut-être  inspirée  d’une  occupation  antérieure
(gauloise ?) semble pouvoir être envisagée ici,  comme on a pu le voir dans d’autres
capitales de cité.
6 La connexion entre la voirie et les diverses maçonneries de facture antique a été plus
difficile  à  établir.  Plusieurs  phases,  avec construction-destruction et  reconstruction,
ont été perçues et correspondent à l’urbanisation de l’îlot. Les travaux de Daniel Levalet
ont conduit à présumer ici de la possible implantation du forum.  Un certain nombre
d’observations  effectuées  lors  du  diagnostic  va  dans  ce  sens.  Les  maçonneries
répondant parfaitement à l’orientation de la voie sont de très belle qualité, la rareté du
mobilier,  l’absence  de  fosses,  de  niveaux  d’occupation  caractéristiques  d’habitat,
plaident en faveur d’une composition monumentale. Notamment, sur plus de 5,50 m de
longueur dans la tranchée 2,  tronqué par une anomalie récente,  on trouve un épais
blocage de type massif posé sur le substrat qui occupe tout le fond de l’excavation. Sa
construction peut remonter à l’époque tibéro-claudienne. Arasé,  il  est  remplacé par
deux phases de murs maçonnés obéissant à l’organisation de l’îlot déterminée par l’axe
de  la  voie.  Si  la  céramique  est datable  de  la  fin  du  IIIe s.,  les  « terres  noires »  qui
couvrent quasiment l’ensemble du site, n’ont pas livré de tessons tardifs, alors que la
stratigraphie montre la réutilisation d’au moins une maçonnerie antique en élévation.
L’organisation parcellaire médiévale et moderne a d’ailleurs conservé, sans surprise, de
nombreuses  traces  de  l’orientation  des  structures  du  Haut-Empire.  Ainsi,
matériellement,  une  voie  médiévale  moderne  découverte  décalée  vers  l’ouest  s’est
substituée au cardo. Une seule tombe, orientée nord-ouest – sud-est, sans référence à
l’église Saint-Gervais toute proche, est installée dans les niveaux antiques. Quelques
tessons environnants permettent d’avancer une datation de l’époque mérovingienne.
7 Les « terres noires » ont également été perçues dans le log 2. La stratigraphie est plus
lisible  avec  un  net  niveau  de  démolition  antique  dans  une  terre  brunâtre  qui  a
manifestement servi d’aire de circulation. Il repose sur une couche très épaisse (80 cm)
issue de la destruction massive de bâtiments de cette époque.
8 Un  évènement  particulier  interstitiel  a  pu  être  rencontré  dans  l’enchaînement
stratigraphique. Il s’agit d’une tombe dont le squelette a pu être détecté à l’occasion
d’un surcreusement effectué dans la tranchée 1. Aucune différence stratigraphique en
surface du niveau n’a permis de discerner au départ la fosse d’inhumation.  C’est  la
présence dans les déblais du godet de la pelle d’un fragment de tibia humain droit qui a
éveillé l’attention. Un nettoyage méticuleux de surface a difficilement révélé les limites
du creusement de la fosse à la même altitude que les ossements. La surveillance du
décapage des terres noires n’a pas montré de différence de texture, ni de couleur, ce
qui engage à entrevoir une ouverture antérieure à la sédimentation des terres noires.
Le creusement ne montre aucun aménagement, ni dépôt.
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9 La disposition du squelette  montre une décomposition en espace colmaté.  La fosse,
étroite, a été dimensionnée en fonction de l’individu qui a été déposé à plat, les mains
sur le haut du bassin. Il s’agit d’un adulte, présentant des os graciles dont le degré de
conservation est assez moyen. L’orientation de la tombe était sud-ouest – nord-est, la
tête au sud. Aucune autre structure dans l’environnement proche ne s’y apparente. Elle
ne correspond en rien à celle de l’édifice religieux le plus proche, l’église Saint-Gervais
orientée  est-ouest,  certainement  influencée  par  la  trame  viaire  antique.  La  tombe
paraît donc totalement isolée dans la surface touchée par le diagnostic.
10 L’ouverture  de  la  tranchée 2  a  débuté  par  l’extrémité  orientale  de  la  parcelle  pour
rejoindre  la  tranchée 1,  rebouchée  pour  des  raisons  de  sécurité.  La  stratigraphie,
totalement  différente  de  la  tranchée 1,  a  rapidement  confirmé  les  observations  de
Daniel Levalet, qui avait montré le passage d’un cardo appartenant à la trame viaire de
la  ville  antique.  Au  stade  du  diagnostic,  il  n’était  pas  envisageable  de  fouiller
méticuleusement  l’intégralité  de  la  surface  de  la  tranchée.  Il  a  donc  été  décidé  de
comprendre l’évolution du site à partir de la voie antique décelée à l’est, de déterminer
les  maçonneries  présentes  et  de  vérifier  ponctuellement  l’altitude  du  socle  et
l’enchaînement stratigraphique. Toute la partie orientale de la place Saint-Anselme a
fait  l’objet  d’un  réaménagement  récent  en  parc  de  stationnement.  Les  premières
couches  consistent  donc  en  l’assise  de  la  surface  goudronnée.  Elles  s’appuient
directement sur les niveaux modernes, l’époque contemporaine ayant disparu lors du
nivellement de la place en vue de son affectation pour les véhicules. L’extrémité
orientale de la tranchée a livré toute l’évolution de l’occupation présente à cet endroit
précis du site d’Avranches notamment grâce à un sondage ponctuel entre deux murs
antiques qui a permis d’atteindre le substrat. Le maintien d’un axe de circulation de
l’Antiquité jusqu’à une période tardive a fossilisé les niveaux perturbés ailleurs par des
entreprises de récupération de maçonneries.
11 D’un  point  de  vue  général,  le  diagnostic  a  montré  l’assez  bonne  conservation  des
niveaux  archéologiques  sous  la  place  Saint-Anselme  et  leur  pertinence  quant  à  la
problématique de l’évolution urbaine de la ville  d’Avranches,  en particulier pour la
période  romaine.  S’il  n’a  pas  été  possible  de  trancher  sur  une  éventuelle  origine
protohistorique du site, un schéma d’évolution comparable à d’autres capitales de cité
de  l’ouest  de  la  Gaule,  issu  du  programme  d’urbanisation  décidé  par  Auguste,  a
commencé à se dessiner. C’est sans doute l’apport majeur de ce diagnostic. La fin de
l’Antiquité  et  les  transformations  menant  à  la  ville  médiévale  et  moderne  ont
également pu être abordées. Indéniablement, l’étude de cette place constitue un enjeu
de premier ordre à la connaissance d’Avranches.
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Fig. 1 – Le diagnostic dans son contexte archéologique
DAO : J. Brodeur (Inrap).
 
Fig. 2 – Extrémité orientale de la tranchée 2, coupe du cardo (succession des niveaux de
circulation) et premier niveau de mise en place reconnu avec aménagement bordier
Cliché : J. Brodeur (Inrap).
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Fig. 3 – Sondage profond faisant apparaître la stratigraphie complète et la succession des niveaux
à l’est de la tranchée 2
Mise en évidence d’un solin précoce installé dans l’arène granitique.













Avranches – Place Saint-Anselme, site Tabur
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Normandie
5
